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PROVINCE DE QUÉBEC 
MRC DE KAMOURASKA 
MUNICIPALITÉ DE RIVIÈRE-OUELLE

PRÉVISIONS BUDGÉTAIRES POUR L’ANNÉE 2011

Mesdames les Conseillères, 
Messieurs les Conseillers, 
Contribuables de Rivière-Ouelle,

Conformément aux articles 954 et suivants du Code municipal, il me fait plaisir de vous présenter les Prévisions Budgétaires 
de la Municipalité de Rivière-Ouelle pour l’année 2011.

Ces prévisions comportent des REVENUS s’élevant à 3 344 757$ et des DÉPENSES DE FONCTIONNEMENT de 
3 325 757 $ plus des DÉPENSES D’ INVESTISSEMENT (Immobilisations) de 19 000 $, soit un Budget équilibré, tel qu’exigé 
par la Loi. À titre comparatif, les montants prévus au Budget 2010 sont également indiqués.

REVENUS : 2010 2011

Taxes 1 487 460$ 1 470 860$

Paiements tenant lieu de taxes 103 026$ 106 624$

Répartitions aux municipalités membres :

Ensemble des municipalités

Certaines municipalités

Autres revenus de sources locales 13 573$ 14 895$

Transferts 1 701 536$ 1 752 378$

Appropriation de surplus 30 000$

Total des revenus : 3 335 595$ 3 344 757$

DÉPENSES DE FONCTIONNEMENT : 2010 2011

Administration générale 300 035$ 350 790$

Sécurité publique 176 330$ 174 352$

Transports 445 690$ 429 347$

Hygiène du milieu 287 695$ 257 765$

Santé et bien-être

Aménagement, Urbanisme et développement 48 609$ 61 469$

Loisirs et culture 68 208$ 77 933$

Électricité

Remboursement de la dette à long terme 1 382 700$ 1 429 600$

Frais de financement 611 328$ 544 501$

SOUS-TOTAL DE DÉPENSES DE FONCTIONNEMENT : 3 305 595$ 3 325 757$

Immobilisations 19 000$

Appropriation du surplus accumulé 30 000$

Total de dépenses de fonctionnement et autres activités : 3 335 595$ 3 344 757$
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Le Budget de l’année 2011 comporte une augmentation des dépenses totales de 9 162 $ par rapport à 2010. Le taux de 
la taxe foncière générale passe donc à 0,8719$ du 100$ d’évaluation, soit une diminution de 0,0001 $ du 100 $. La taxe 
pour les services policiers diminue à 0,1066$ du 100$ d’évaluation au lieu de 0,1110 $ du 100$ en 2010. Afin de percevoir 
les sommes requises aux règlements d’emprunts 2002-1, 2003-6 et 2005-2, une taxe foncière générale spéciale de 
0,0682$ du 100$ d’évaluation sera imposée à l’ensemble en 2011. Afin de percevoir les sommes requises au règlement 
d’emprunt 2006-1, une taxe foncière générale spéciale de 0,0693$ du 100$ d’évaluation sera imposée à l’ensemble en 
2011.

En ce qui concerne l’évaluation imposable, elle est de 88 060 600$ pour 2011.

Les postes budgétaires suivants subissent des 
AUGMENTATIONS savoir :

Administration générale 50 755$

Aménagement et urbanisme 12 860$

Immobilisations 4 000$

Loisirs et culture 9 725$

Les postes budgétaires suivants subissent des 
diminutions, savoir :

Transport 16 343$

Sécurité publique 1 978$

Frais de financement et 
remboursement de la dette

19 927$

Hygiène du milieu 29 930$

Les tarifs pour les aqueducs, les vidanges et les vidanges de fosses septiques pour 2011 s’établissent comme suit :

Opération - Aqueduc Opérations - Égout Vidanges Fosses septiques

Unité de base 1 307,00$ Unité de base 1 135,00$ Logement 155,00$ 170,00$

Chalet 117,00$ 170.00$

Commerce 352,00$ 170,00$

Ferme 148,00$

Afin de pourvoir au remboursement en capital et intérêts des emprunts décrétés aux Règlements 2002-1, 2003-6 et 
2005-2, une compensation de 454,00 $ pour l’unité de référence 1, résidentielle, pour la partie AQUEDUC, et de 340,00 $, 
pour l’unité de référence 1, résidentielle, pour la partie ÉGOUT seront perçues et appliquées aux secteurs desservis.

En ce qui concerne le Programme Triennal d’Immobilisations pour les années 2011-2012-2013 que nous devons adopter, 
afin de nous conformer aux exigences du Ministère des Affaires Municipales, des Régions et de l’organisation du territoire 
(MAMROT), nous y avons inscrit des travaux de stabilisation dans le chemin de la Pointe, des travaux de stabilisation 
le long du fleuve Saint-Laurent, la réalisation du site web et la climatisation du bureau municipal au coût total de 
569 000.00 $, qui seront réalisés en 2011, et rien n’est prévu pour les années 2012 et 2013.

Mentionnons en terminant que le taux global de taxation provisoire, pour 2011, est établi à 1,6706 $ du 100 $ 
d’évaluation.

Je vous remercie de votre attention.

Rivière-Ouelle, le 21 décembre 2010

La Mairesse, 
Élizabeth Hudon
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4 janvier, 19h. Fini 2010, finies les vacances ! Le comité du Rivière web tient sa rencontre mensuelle pour prendre 
connaissance des textes reçus à la date de tombée. Petit commentaire en passant, la récolte est plutôt mince,  ce qui nous 
oblige à puiser parmi des textes en réserve. Nous avons compris que nos auteurs avaient le cœur à la fête et la tête aux 
cadeaux et à la tourtière ; pour rester dans l’esprit des fêtes, nous vous pardonnons ….pour cette fois. 
Premier point à l’ordre du jour, mes collègues me confient le mandat de souhaiter une bonne année 2011 à tous nos 
lecteurs et lectrices en espérant que vous continuerez d’associer votre journal à la vie communautaire de Rivière-Ouelle et 
à vos activités tout au long de cette année. Grâce à la subvention octroyée par la municipalité et à  la contribution de nos 
commanditaires, nous devrions être en mesure d’assurer la publication et la distribution mensuelle du Rivière Web en 2011.
Au bout de 15 minutes tout au plus, nous avions réglé le sort de l’édition de janvier du journal ; nous en avons profité pour 
échanger sur les échos que nous recevons de notre « public » au hasard de nos rencontres et discussions informelles.
On nous a dit…..que le journal était à la fois  attrayant à cause de sa facture et intéressant parce que son contenu rejoignait 
des préoccupations locales. 
Nous répondons que cela nous réjouit et que nous voulons poursuivre dans cette voie. Vous pourriez nous aider de diverses 
façons :

Joignez les rangs de notre modeste équipe et réjouissez-vous avec nous ;•	
Envoyez-nous un article de votre cru, un commentaire, une photo comme l’ont fait Jade L. ou le neveu par •	
exemple ;
Vous n’avez pas l’âme poétique… ; donnez-nous quelques idées comme notre collègue Claude Collin à •	
Moscou et nos journalistes se chargeront de mettre le tout en forme. Alors, madame Bernier, vous n’avez plus 
d’excuses…… ;
En tant que membres ou responsables d’organismes et de mouvements locaux, tenez-nous informés de vos •	
activités ou projets.

On nous a dit…. que le journal était bien plus attrayant à ses débuts quand les pages de couverture étaient en couleur.
Nous répondons : incontestable… Sauf que tout est question d’économie. Il en coûte 240$ de plus par mois pour deux 
(2) pages « couleur », plus du double de la « version noir et blanc » ; la même raison nous a fait opter pour la livraison 
dans le Publi-Sac comparativement à la poste « royale ». Pas question de tourner le fer dans la plaie……, mais la version 
électronique est toute en couleur - pas seulement deux petites pages - et elle est généralement livrée 5 jours avant la 
distribution du Publi-Sac sans encombrer votre bac à recycler après la lecture.
On nous a dit ….que le journal n’était pas toujours  intéressant, que le contenu laissait bien des gens indifférents. 
Nous répondons que nous ne pouvons plaire à tous malgré notre bonne volonté….Mais à bien y penser, si vous vous 
joignez à notre équipe, vous pourrez influencer le contenu et cela ne vous demandera qu’une petite heure par mois tout au 
plus. En prime, vous aurez le privilège de prendre connaissance du contenu deux semaines à l’avance…..  
Sans doute inspiré par l’esprit des Fêtes, l’ami Claude a pris plaisir à raconter comment à son arrivée  dans le village des 
grands vents, il a voulu s’intégrer en assistant régulièrement aux assemblées du conseil. Bel endroit pour apprendre !... De 
fil en aiguille, nous avons fait connaissance au terme de ces assemblées où nous avions des billets réservés dans la section 
VIP ; par la suite, il a rencontré Benoît Lizotte qui tentait de relancer le Rivière Web et c’est ainsi que nous avons repêché 
notre meilleur représentant publicitaire.
Catherine n’a pas voulu être en reste et a accepté de partager son expérience. Établie depuis peu à Rivière-Ouelle, elle aussi 
cherchait à faire sa place dans son nouveau milieu de vie et à faire sa part pour la vitalité de son village d’adoption. En lisant 
l’invitation à intégrer l’équipe du journal, elle a eu comme une inspiration. Depuis, c’est grâce à ses talents que nos plus 
mornes chroniques se présentent avec élégance sous vos yeux. Nous la remercions de mettre sa créativité, son imagination 
au service de nos lecteurs et lectrices.
Nous avons bien apprécié rencontrer ces personnes, faire leur connaissance et faire ensemble notre petite part pour notre 
village. Un village, le nom le dit : ça vit ou vie ! Nous savons qu’il y a autour de nous des trésors insoupçonnés et je ne parle 
pas des gaz de schiste mais bien de ces talents que nous gagnerions à mieux connaître. Prenez donc  une bonne résolution 
pour 2011.

Roger Martin  418 856-1389    	  	 rmartin20199@videtron.ca
Claude Collin                    		  collin.claude@videotron.ca
Alexandre L.Gaudreau 418 856-3829	 developriviereouelle@videotron.ca
Louis Hudon 418 856-2926      		  louishudon@videotron.ca
Benoît Lizotte 	                		  blizotte@cstpq.com
Catherine Marier 418 852-1778   	 marier.catherine@videotron.ca

Blabla de début d’année
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Emplois d’été Canada

Emplois d’été Canada est une initiative du gouvernement du Canada 
qui accorde un soutien financier aux employeurs qui créent des  
emplois d’été pour les étudiants. L’initiative est conçue de manière à 
mettre l’accent sur les priorités locales, tout en produisant des résultats 
tangibles pour les étudiants et leurs collectivités.
Emplois d’été Canada poursuit trois objectifs :

offrir des expériences de travail aux étudiants;•	
aider divers organismes, y compris ceux qui offrent •	
d’importants services communautaires;
reconnaître que les réalités, les besoins et les priorités varient •	
grandement d’une collectivité à l’autre.

Emplois d’été Canada vise à encourager les organismes sans but  
lucratif, les employeurs du secteur public, ainsi que les petites  
entreprises comptant 50 employés ou moins à créer des emplois qui 
répondent à leurs besoins et qui profitent aux étudiants qui cherchent à 
acquérir une expérience de travail.
Les employeurs pourront présenter une demande dans le cadre 
d’Emplois d’été Canada 2011 du 1er au 28 février 2011.
Pour tous les détails : 
http://www.servicecanada.gc.ca/fra/dgpe/ij/pej/programme/pce.shtml

Chapeau Martin Hudon !

Nous avons eu des nouvelles de cet ex-Petitansois, 
fils de Margot Lavoie et de Marcel Hudon. Au 
terme d’un concours de sélection, il a été nommé 
tout récemment agent de communication et de 
marketing à l’Orchestre symphonique de Montréal 
où il côtoie je présume le réputé chef Kent Nagano. 
Faut dire au crédit de Martin qu’il avait certaines 
qualifications requises pour le poste : un bac en 
Musique - Interprétation et chant classique, un 
autre en Communication et politique et il terminait 
un diplôme d’études supérieures spécialisées en 
Gestion d’organismes culturels à HEC à Montréal. 
On ne peut pas parler d’un décrocheur…. mais pas 
pire comme premier emploi permanent n’est-ce 
pas!
Je me disais à la blague que la chorale de Rivière-
Ouelle dont il a fait partie dans sa jeunesse, devra 
mettre une croix sur la possibilité de lui faire signer 
un contrat comme agent libre….sait-on jamais 
peut-être comme invité pour un Ave Maria ou un 
Panis angelicus où  il excellait particulièrement.
Sans doute que nos lecteurs et lectrices qui l’ont 
connu et qui ont apprécié son talent, accepteront 
de se joindre à moi pour lui souhaiter bonne chance 
dans ce beau défi qu’il a accepté de relever.
R.M.Joyeuses Fêtes 

Notre équipe vous 
souhaite ses meilleurs 
voeux à l’occasion du 
temps des fêtes car rien 
n’est plus agréable que 
de festoyer avec ceux 
qu’on aime. Beaucoup 
de bonheur, de douceur 
et de sérénité pour la 
Nouvelle Année ainsi 
que la réalisation de vos 
projets les plus chers!

Toute l’équipe du

!
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Tout ça pour un canard…….mais quel canard !

Vous connaissez le réseau des Haltes marines ?....
Décidément, vous n’avez pas étudié vos leçons ; vous 
allez donc devoir me lire pour connaître la réponse. Les 
Haltes marines, c’est un circuit écotouristique qui suit 
la Route des navigateurs -190 km entre La Pocatière 
et Sainte-Luce. Sur ce parcours, il y a trois (3) Stations 
Mers, c’est-à-dire des centres éducatifs qui offrent 
pendant la saison estivale, des activités d’interprétation 
du milieu marin.

Donnons des exemples, c’est bien plus simple ! À 
proximité de la Maison du tourisme de La Pocatière, 
des guides-naturalistes du cegep de l’endroit vous font 
découvrir des trésors ( ????enfin !.....) dans les marais 
en bordure du fleuve. Dans le cadre des activités de 
la halte en 2010, l’artiste riveloise Émilie Rondeau y a 
réalisé une création qui s’intégrait à l’environnement du 
marais salé. Un peu plus loin, il y a la Station exploratoire 

du Saint-Laurent à la Pointe de Rivière-du-Loup où vous pourrez toucher aux étoiles…de mer et observer les squelettes 
de mammifères marins : une halte qui intéressera les jeunes curieux et certains moins jeunes. Encore plus loin, on peut 
s’arrêter à la Maison Girard de l’Isle-Verte et si la chance vous sourit, vous pourriez participer à une séance de baguage 
des canards. Je précise que les bagues n’ont aucun rapport avec le mariage chez les canards et comme elles sont en 
aluminium, elles sont sans intérêt pour les voleurs à la tire.

Seconde catégorie de « Haltes marines », les Stations Pilotes. Ce sont de magnifiques sites naturels qui offrent un accès 
libre et gratuit au fleuve, endroits idéals pour une pause rafraîchissante en pleine canicule. On les retrouve entre autres 
à Saint-André, à Notre-Dame-du-Portage, à Cacouna, à Rimouski,  à Sainte-Luce où je suis tombé par hasard en plein 
congrès d’entrepreneurs en construction ….de châteaux de sable. 

A elle seule, l’évocation de ces sites me fait rêver….Pourquoi ne pourrait-on pas imaginer des aménagements  -panneaux 
d’interprétation, aires de pique-nique, etc.- qui mettraient en valeur  le littoral rivelois, sans le bouleverser évidemment, dans 
le secteur de la Pointe, près du quai de la Pointe-aux-Orignaux ou à la Cinquième grève ? Je n’invente rien, je l’emprunte 
aux idées émises ce samedi 20 novembre dans le cadre du Plan de développement 2011-2015 de la municipalité. Bon, je 
me mêle encore des affaires des autres…..

Finalement, si la curiosité vous prend pendant une tempête de poudrerie, vous pourrez avoir une meilleure idée de ce 
réseau de haltes marines en allant sur le site www.haltesmarinesbsl.ca.

Mais avec tout mon bla-bla qui risque de vous ennuyer comme une journée de pluie en décembre, j’allais oublier pourquoi 
je vous parlais de ce sujet. C’est à cause d’un concours de photos organisé par le réseau des Haltes marines à l’été 2010 
dont les gagnants viennent d’être dévoilés. Même que c’est un jury indépendant comptant un photographe professionnel 
dans ses rangs,  qui a eu la délicate mission de sélectionner les photos gagnantes. Dans la catégorie Beautés sauvages 
des sites, le cliché gagnant est une superbe femelle malard vue de face près d’une « couenne » de batture, qui se pavanait 
le 23 mai dernier sur le littoral dans la Grande Anse. Comme je m’y connais en psychologie des canards, j’observe qu’elle 
est au-dessus de ses affaires : j’en déduis que le grand ménage de son nid est terminé et qu’elle est prête pour une couvée 
imminente…..Quant à son auteur, il fuit les paparazzis ; pour respecter ses volontés –pas ses dernières quand même-, je 
dois écrire que la photo est le résultat d’une étroite collaboration  avec Véronique P.Lacharité et le gagnant du concours est 
……talalam…..Alexandre L.Gaudreau. 

Vous voulez savoir ce qu’il s’est mérité….en passant c’est un peu indiscret mais vu que c’est une demande du public, 
Alexandre s’est plié de bonne grâce : une nuit de camping sauvage et 6 heures de kayak de mer à Saint-André, des 
laissez-passer à la Station de Rivière-du-Loup et une excursion aux baleines des Croisières AML, le tout valide pour deux 
personnes en 2011. Rien de comparable avec les prix des gagnants d’Occupation double mais il n’a pas dû faire le « 
connard » pour gagner…..  Chapeau !

Roger Martin
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Gestion des matières résiduelles

Le conseil de l’environnement invite les établissements ICI à 
récupérer davantage.

Rimouski, 2 décembre 2010 – Pour la cinquième année 
consécutive, le Conseil régional de l’environnement du 
Bas-Saint-Laurent s’associe avec RECYC-QUÉBEC afin 
de contribuer à la promotion de la gestion responsable des 
matières résiduelles dans les industries, les commerces et 
les institutions (ICI) de la région.

Dans le cadre de ce partenariat, le conseil s’est engagé à dif-
fuser du matériel et des outils pour promouvoir une gestion 
responsable des matières résiduelles dans les ICI ainsi que 
le programme ICI ON RECYCLE!, créé et géré par la société 
d’État RECYC-QUÉBEC.

Au cours des quatre années précédentes, les actions 
menées par le conseil ont porté fruit. Lors de la dernière 
campagne, six établissements ICI du Bas-Saint-Laurent se 
sont vus décerner l’attestation de performance de niveau 3, 
soit la plus haute reconnaissance du programme. Le conseil 
est agréablement surpris du défi relevé par les établisse-
ments méritants parmi lesquelles figurent quatre pharmacies 
Uniprix et une Alimentation Coop IGA. Impressions Soleil 
avait aussi reçu l’attestation en 2008. Le conseil est d’autant 
plus impressionné puisque tous les nouveaux établisse-
ments attestés au niveau 3 ont un taux de mise en valeur qui 
dépasse 90%.

Les actions de l’année 2010-2011 permettront de continuer 
la diffusion de l’information et l’amélioration continue des 
pratiques de gestion des matières résiduelles dans les ICI du 
Bas-Saint-Laurent. Le conseil tentera de sensibiliser encore 
plus les ICI à la réduction à la source, première étape d’une 
saine gestion des matières résiduelles.

Les ICI représentent un secteur où le potentiel de récupéra-
tion des matières résiduelles est très important. Le taux de 
récupération du secteur ICI a atteint 53 % en 2008, alors 
que la Politique québécoise de gestion des matières résidu-
elles en vigueur cette année-là visait un objectif de mise en 
valeur de 80 % pour ce secteur. Rappelons qu’en général au 
Québec, la récupération dans les ICI s’effectue sur une base 
volontaire, puisqu’aucune réglementation n’oblige le gestion-
naire ou l’établissement à trier ou à récupérer ses matières 
résiduelles.

Voici la liste des établissements de notre 
région immédiate attestés au niveau 3 : 

Alimentation Coop, La Pocatière  
Impressions Soleil inc., La Pocatière  

Pour plus d’informations : 
Luce Balthazar, directrice générale 
418 721-5711 !

Baptême
Le 2 janvier 2011, Anthony Dionne, fils d’Isabelle •	
Michaud et de Jimmy Dionne.

Au son des cloches

Voeux du Nouvel An

«Prenez courage! Dieu est parmi nous»
Ce thème va nous accompagner tout au long de 
2011. Oui! Prenons courage, malgré la possible 
maladie, les ennuis financiers, les problèmes 
familiaux, etc … car Dieu est parmi nous.

Puisse 2011 nous faire prendre conscience de 
cette grande réalité et nous aider à affronter les 
aléas de la vie dans l’espérance et la confiance 
en un avenir meilleur que nous sommes appelés 
à bâtir ensemble.
Bonne année 2011! Que la paix, le bonheur et 
la santé vous accompagnent en cette nouvelle 
année. 

Les délégués paroissiaux de Rivière-Ouelle et 
l’équipe pastorale: Bernadette Bérubé et Yvan 
Thériault, Marielle Gamache-Hudon, agente 
de pastorale et les abbés Hubert Lévesque et 
Simon-Pierre Pelletier.
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Un devoir de mémoire

Plus tôt cet automne, Radio-Canada, Le Soleil et même Le Placoteux 
ont rappelé la tragédie du Mont Obiou survenue 60 ans plus tôt. En 
septembre, un rassemblement fut même organisé à Québec pour les 
descendants des victimes. Sans doute trop préoccupés par le passa-
ge à l’an 2000, nous avions oublié de souligner le 50 e anniversaire….

Je vous rappelle brièvement l’événement. Le 13 octobre 1950, 120 
Canadiens -surtout des Québécois- prennent la mer à bord du SS 
Columbia pour un voyage qu’on appellerait aujourd’hui de tourisme 
religieux. Le but ultime : participer à des activités organisées à 
Rome dans le cadre de l’Année sainte décrétée par le pape Pie XII. 
Descendu à Lisbonne, le groupe en profita pour faire la tournée des 
grands centres de pèlerinage : Fatima, Lourdes, Paris (Montmartre), 
Lisieux.

Le 31 octobre, les pèlerins rentrent à Rome et participent à la Proclamation du dogme de l’Assomption de la Vierge Marie. 
Cela ne vous dit rien, moi non plus ; alors j’ai cherché  -un charme avec Google- et je vous cite un extrait du document 
en question lu par le pape à cette célébration. « Par l’autorité de Notre-Seigneur Jésus-Christ, des bienheureux apôtres 
Pierre et Paul, et par la Nôtre, Nous proclamons, déclarons et définissons que c’est un dogme divinement révélé que Marie, 
l’Immaculée Mère de Dieu toujours Vierge, à la fin du cours de sa vie terrestre, a été élevée en âme et en corps à la gloire 
céleste. » Le pape confirmait ainsi à toute la chrétienté que la Vierge était montée tout droit au ciel avec son corps et la 
cérémonie eut un caractère grandiose on imagine.

Le 12 novembre, le groupe assiste aux cérémonies de béatification de Marguerite Bourgeois, une vedette bien de chez 
nous ; le 13 novembre, il se retrouve parmi le millier de pèlerins qui ont l’insigne privilège d’être reçu en audience par Pie 
XII après quoi 48  membres du groupe canadien et 5 autres voyageurs s’embarquent à bord d’un DC-4 d’une compagnie 
canadienne, baptisé pour l’occasion « le Pèlerin canadien ». L’avion s’envole à 14h16 de Ciampino en Italie en direction de 
Paris. Le plan de vol prévoyait d’éviter les Alpes, ce qui allait de soi. Pourtant à 17h03, le DC-4 percute le mont Obiou- 2793 
mètres ou 9200 pieds- il volait quelques dizaines de mètres trop bas : 53 voyageurs et 5 membres d’équipage périssent.

Comme c’était une des toutes premières catastrophes de l’histoire de l’aviation civile, cet accident créa une véritable onde 
de choc dans le monde, au Québec et plus particulièrement à Rivière-Ouelle. La raison ? Le vicaire Philéas Ménard  était 
parmi les victimes tout comme ses parents résidants de l’Islet. Ajoutons également le couple Ernest Timmons de Sainte-
Anne et Aline Lévesque de Saint-Pacôme qui s’étaient mariés la veille du départ pour Lisbonne. Précisons que l’archevêché 
de Québec avait fait la promotion de ce voyage « organisé » et nous faisions encore partie de ce diocèse tout comme de 
nombreux disparus (39 à ce que j’ai compté). Faut-il rappeler l’omniprésence de la religion dans la société québécoise de 
l’époque, une société centrée sur les valeurs religieuses. Pour bien des pèlerins, ce voyage était en quelque sorte une police 
d’assurance « vie éternelle » pour le ciel. Je cite le cas d’un dénommé Arthur Pelletier de Montmorency qui entreprit ce 
périple à 49 ans pour obtenir la guérison d’un cancer dont il se savait atteint. Ironie du sort, il connut une toute autre fin.

Dans la société tissée serrée de l’époque, le destin tragique de 53 voyageurs dans des circonstances aussi inusitées 
alimenta les conversations dans les chaumières pendant des mois. Profitant de la médiatisation de l’accident, une entreprise 
publia un opuscule La tragédie de l’Obiou au coût de .35 cents que l’on retrouvait dans bien des familles d’ici. Ma mère 
l’a emprunté à quelques reprises d’une voisine, madame Laurent Lavoie. Ce fut mon premier livre de lecture même si je ne 
savais pas lire ; Marie-Jeanne me l’a tellement lu que je l’avais mémorisé découvrant le monde extérieur à travers les images 
saisissantes de la catastrophe.

à suivre....
Roger Martin

Recherché
Vous avez un de ces ouvrages et accepteriez de vous en départir….
La tragédie de l’Obiou. Brochure d’une quarantaine de pages publiée en 1950 par Réalisations graphiques Gidan de Qué-
bec. Prix indiqué sur la couverture… 0.35 cents
Louis-Edmond Hamelin, L’Obiou. Entre Dieu et le diable, Ed. du Méridien, Montréal, 1990. 225p. 
Faites-moi signe…….Roger Martin
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Le Kamouraska s’affiche

La Table des paysages du Bas-Saint-Laurent a confié à 
Ruralys de La Pocatière le soin de développer  8 affiches 
illustrant chaque MRC de la région et ces illustrations 
viennent d’être rendues publiques ; elles devraient apparaître 
dans notre paysage au printemps. Ces affiches aux couleurs 
et au design attrayants veulent faire connaître à la population 
et aux visiteurs les paysages qui nous entourent et leurs 
principales caractéristiques

Pour la MRC de Kamouraska, les concepteurs nous 
présentent les 5 grands ensembles paysagers du nord au 
sud : fleuve, îles et littoral ; plaine et terrasses ; piedmont ; 
haut-pays ; plateau forestier. Pour chaque ensemble, on 
nous indique les principales composantes, le tout illustré de 
photos représentatives. 

Rivière-Ouelle se situe dans l’ensemble « fleuve, îles et 
littoral » avec comme traits spécifiques l’estuaire, les îles, 
les aboiteaux, les panoramas, les villages et leurs églises, la 
villégiature et les montagnes de Charlevoix en arrière-plan. 
Une des photos caractéristiques retenue nous montre la 
Pointe-aux-Orignaux depuis l’Anse-des-Mercier, un classique 
rivelois.  Nos paysages sont d’une rare beauté et ce n’est 
pas chauvin de le prétendre. Actif intangible peut-être mais 
dont il faut prendre un soin jaloux.

Comme le répète un de mes sages vieux potes : « On vit 
dans un maudit beau pays ! »  

R.M.
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!

Pour nous rejoindre:
Le marché : 418 371-3700

La boutique: 418 371-3777

Horaire régulier du marché

Dimanche: 8 h à 19 h	 Jeudi: 8 h à 21 h
Lundi: 8 h à 19 h	 Vendredi: 8 h à 21 h
Mardi: 8 h à 19 h	 Samedi: 8 h à 19 h 
Mercredi 8 h à 19 h

Promotion en janvier et février sur 
les produits sans gluten

Nouveauté au Marché pour le bec sucré.  
Variété de petites bouchées, carrés, 
biscuits de toutes sortes faits maison.   

Préparez vos commandes pour la  
St-Valentin !!

Nouvel Horaire

Prendre note de l’horaire de la boutique pour la saison hivernale.

La boutique est ouverte sur rendez-vous les lundis, mardis et mercredis.

Jeudi et vendredi : ouvert de 10 h à 18 h

Samedi et dimanche : ouvert de 10 h à 17 h

Spécial pour la Saint-Valentin

Nous offrons à nos clients, la possibilité de gagner un certificat cadeau d’une valeur de 10$.

Un coupon de participation sera complété pour chaque achat d’une valeur minimum de 10$. 

Le tirage de deux certificats cadeau d’une valeur de 10$ chacun sera effectué vers 17h  
le lundi 14 février 2011. 

Veuillez prendre note qu’exceptionnellement, la boutique sera ouverte la journée de la  
Saint-Valentin de 10 h à 17 h

Nous vous souhaitons la bienvenue,

Jeannine et Lucie, propriétaires



	 11	 Le Rivière Web

               
Massothérapie

Nathalie Bouchard
Membre A.M.Q.

127 b route 230 R-O.
sur rendez-vous :418-714-2408

La frappe
Enfin, je l’ai ! Jacques à Wilfrid Gagnon quitte le chœur ; je 
deviens alors le plus grand du groupe et je suis de ce fait autorisé 
à prendre place immédiatement à la droite de monseigneur. Je 
suis promu « frappeur ». J’étais muni d’un instrument formé 
de deux planchettes, avec une concavité à l’intérieur, et reliées 
entre elles par une penture. Ça mesurait quatre pouces par huit 
pouces. Pour produire le bruit d’un frappement, on ouvrait et 
refermait l’instrument.

Chaque fois que le nom « Jesu Christe » était prononcé dans un 
cantique ou une oraison, je frappais deux petits coups : bing! 
bing ! Alors monseigneur soulevait sa barrette et les dames 
de la Congrégation inclinaient pieusement la tête. Il fallait être 
attentif….très attentif ! Le plus beau de cette fonction, c’était que 
le « frappeur » contrôlait les positions de l’assemblée - debout, à 
genoux, assis - tout simplement en frappant un bon coup. Mon 
avenir se dessinait-il déjà : loi, ordre, discipline ?.....

Après le prône, l’évangile et le sermon, quelques assistants 
étaient assoupis. Pour réveiller tout ce beau monde, là je frappais 
un ch….de gros coup : Bang !!! Les fidèles se levaient d’un bond 
et les religieuses donnaient un coup de tête pour dégager leur 
voile. (Vous aurez compris que le « ch » ici n’a rien à voir avec le 
« CH » du Canadien).

Pourquoi nos pères avaient-ils « l’endormitoire » pendant 
les sermons ? À cause de leur longueur ? À cause du ton 
monocorde de monseigneur ? Un peu des deux, mais il fallait 
chercher la raison principale ailleurs. Où ? Dans le déjeuner. 
Quand on partait du fond de la Petite-Anse en voiture à cheval 
par un froid sibérien, il fallait bien prendre un repas riche en 
calories : œufs, patates rôties, fèves au lard, cretons et un gros 
quignon de pain. Pour délayer ce petit goûter…., on prenait un 
café ou un thé noir. Pour aider l’estomac à bien absorber le tout, 
certains ajoutaient un p’tit Saint-Gabriel* - bien différent d’un 
Saint-Raphaël plutôt faible en alcool. Avec ça, on était prêt pour 
le voyage  vers l’église, bien emmitouflé sous la peau d’ours. Les 
parents de mon ami, Yves Saint-Pierre, prenaient mademoiselle 
Anna Côté en passant. Elle prenait place entre Yves et son frère 
Claude qui ne se gênaient pas pour donner du genou contre 
Anna. Elle frémissait un peu bien sûr. « Alma, vos garçons ne 
sont pas sages ! » Madame Saint-Pierre jetait un regard sévère 
vers ses deux gars pour calmer un peu …le jeu. La peau d’ours 
provoque toujours un certain éveil  des sens ! Roland Pelletier et 
moi aimions bien quand Yves nous contait tout cela en y mettant 
un peu d’exagération. Il disait : « L’été, on tasse le foin, l’hiver, 
on tasse mademoiselle Anna ». Ce n’était pas mauvais comme 
programme.

*Le village de Saint-Gabriel avait trois spécialités : le bois, l’eau 
de Pâques et la bagosse. Un gars de Rivière-Ouelle pouvait 
prendre un trio, comme chez Tim…, soit : 4 cordes de bois, une 
chopine d’eau de Pâques et un gallon de bagosse à 70%.

** Monsieur Léon Saint-Pierre avait épousé Alma Sirois.
Le neveu.

Vendredi
Buffet du Midi 

11h à 14h

Brunch du Dimanche 
7h30 à 14h

Passez voir le menu du jour sur notre site 
internet

www.lepatriote.ca

1744, route 132 est
La Pocatière
418-314-1223
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Letellier par Roger Martin- Épisode 8 

Je vous rappelle qu’en 1868, 
Chapais avait quitté le pay-
sage politique kamouraskois 
au profit du sénat ; quant à 
Letellier, il ruminait sa défaite 
de 1869 depuis son siège de 
sénateur. Mince consolation, 
son fidèle disciple, Charles-
Alphonse-Pantaléon Pelletier, 
fut de nouveau réélu aux Com-
munes contre le même  
Routhier en 1872. Résultat 
identique en 1874 alors qu’il le 
fut par acclamation contribuant 
cette fois à l’élection d’un 
gouvernement libéral avec à 
sa tête Alexander Mackenzie 
comme premier ministre.

Pensiez-vous que Letellier 
était demeuré paisiblement assis à regarder des vieux sénateurs 
somnoler  autour de lui ou en écouter d’autres radoter? Pas gentil 
hein, je pensais à Chapais…. C’est bien mal connaître Letellier ; il 
va rebondir, je le sens. Sans doute inspiré par la fougue du séna-
teur, Mackenzie le recruta comme ministre de l’Agriculture et il en fit 
son bras droit : beau témoignage de confiance ! Ce gouvernement 
décida que les élections se tiendraient dorénavant sur une seule 
journée et que le scrutin serait secret…. Cela vous fait sourire hein 
!....

Letellier se mit résolument au boulot ; faut dire que cela s’imposait 
car l’agriculture était très mal en point, toujours centrée sur une 
économie de subsistance. En plus, elle devait composer avec la 
concurrence de l’ouest canadien - ce n’était pas encore des  
provinces -  qui tentait d’écouler ses produits au Canada. Le minis-
tre Letellier réussit à laisser sa marque :

Il encouragea l’importation de semences pour améliorer les •	
rendements des récoltes et préconisa la création d’instituts 
d’agronomie pour conseiller judicieusement la population 
comme cela se faisait en Europe.

À cause des maladies contagieuses du bétail, il adopta des •	
mesures strictes d’importation d’animaux comme la quaran-
taine.

En 1876 à l’exposition universelle de Philadelphie, il assura •	
pour la première fois la présence du Canada, de ses produits 
et de ses industries.

Cette même année, l’épouse de Letellier décéda à l’âge de 53 ans; 
d’après des témoignages, il n’allait jamais s’en remettre complète-
ment car il avait la charge de plusieurs enfants et de deux nièces 
précédemment adoptées.

Malgré cette épreuve, la carrière de Letellier allait connaître toujours 
en 1876, un soubresaut inattendu. Pas un autre direz-vous !... Le 
lieutenant-gouverneur de la province de Québec, René-Édouard 
Caron décéda en cours de mandat. Après bien des hésitations et 
des déchirements, Mackenzie consentit à laisser partir Letellier que 
le cabinet fédéral désigna comme lieutenant-gouverneur du  
Québec. L’historien Rumilly signale qu’il fut fêté par « toute » la 
population de son village natal, curé Dion en tête ce qui relève de 
l’exploit. Personne ne se rappela que le nouveau lieutenant- 
gouverneur avait été dix ans plus tôt un des plus farouches adver-

saires de la Confédération. Et Angers, le procureur général du  
Québec de l’époque,  d’ajouter : « Il a toujours manifesté un esprit 
de justice, un caractère de fidélité et de loyauté à toute épreuve. 
Son parti a cru devoir récompenser cette fidélité et cette loyauté.
(…) Homme de lettres, le lieutenant-gouverneur a livré bien des 
combats où la victoire ne lui a pas souri mais il a combattu en 
tout honneur et justice et nous sommes persuadés qu’il mettra 
aujourd’hui cette loyauté, cet esprit de justice  au service de la 
province. » Tout un compliment sous la plume d’un conservateur!....

Enfin !... La belle vie à Spencer Wood pour ce vieux routier de la 
politique… À propos, vous connaissez cet endroit ? Pas vraiment 
et je vous comprends ; genre de question-piège pour une émission 
Tous pour un. Il s’agit de la résidence officielle, le Bois-de- 
Coulonge, qui abrita les lieutenants-gouverneurs à Québec 
jusqu’en 1966 alors qu’elle fut détruite par un incendie qui causa la 
mort de son dernier occupant, Paul Comtois.

Pendant que Letellier déménageait ses pénates dans ce somptu-
eux domaine, son fils spirituel, C.A.P. Pelletier, héritera du ministère 
de l’Agriculture en plus d’accéder au sénat pour représenter le 
district de Granville… successeur tout désigné de son mentor. 
Plus tard sous Laurier, il assurera la présidence du sénat de 1896 
à 1901 après avoir été l’organisateur libéral tant au niveau fédéral 
que provincial ; c’est ce qu’on appellerait aujourd’hui un homme 
d’influence…ou un homme de réseaux…. 

Après deux années passées dans le confort douillet du Bois-de-
Coulonge, Letellier commençait à être rongé par l’ennui : sa vie 
manquait de défis, on dirait de « challenge » de nos jours. Il décida 
de porter un grand coup, un autre qui le ferait passer immanquable-
ment à l’histoire. En 1878, il prit l’initiative de révoquer le mandat du 
premier ministre provincial, Boucher de Boucherville, en exigeant sa 
démission. Vous comprenez que c’était le chef d’un gouvernement 
conservateur…. Ce sera la seule destitution d’un premier ministre 
dans l’histoire du Québec. Du même souffle, le lieutenant- 
gouverneur chargea Joly de Lotbinière, le chef de l’opposition pour-
tant minoritaire, de remplacer le premier ministre déchu. Et vlan 
dans les dents !.......

Comment expliquer cette manœuvre qui fut considérée  -à juste 
titre - comme un coup d’état et engendra une crise constitution-
nelle sans précédent ? Vous vous demandez quelle mouche avait 
bien pu piquer notre « héros » rivelois. N’ajustez pas votre appareil, 
il y a un brin de partisanerie de sa part. Letellier était toujours un « 
rouge » dans le fond de son cœur et comme il avait une occasion 
de déstabiliser ses adversaires conservateurs, il ne la rata pas.  Le 
gouvernement conservateur à Québec s’était doté d’une politique 
ferroviaire qui avait créé bien du mécontentement. Les régions et 
les villes d’une certaine importance faisaient pression pour être 
reliées par chemin de fer, un moyen de transport qui était consid-
éré dans le temps comme la clef du développement économique. 
Faute de ressources financières, le gouvernement ne pouvait sub-
ventionner toutes les demandes.

Profitant de cette grogne, Letellier trouva un prétexte : le gouver-
nement de Boucher de Boucherville ne l’avait pas consulté sur le 
budget et sur les subsides …les subventions si vous aimez mieux, 
pour les réseaux ferroviaires, en somme pour des peccadilles ; lui 
en fit une question de principe. Fidèle à son parcours de combat-
tant, il déterra la hache de guerre sans avoir préalablement  
consulté le gouvernement fédéral dont il dépendait. Il s’était fié à 
son flair « libéral ».

Charles-Alphonse-Pantaléon 
Pelletier 1837-1911
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Les choses n’en restèrent pas là on s’en doute ; Joly de Lotbinière 
désigné premier ministre ne put gouverner faute de majorité en 
chambre et il dut déclencher des élections qui allaient espérait-on 
régler le débat. Erreur….Joly de Lotbinière l’emporta avec un (1) 
comté de majorité. On ne se retrouva donc pas plus avancé d’autant 
que l’opposition dirigée par Chapleau contestait toujours la consti-
tutionnalité du geste de Letellier. Et la chance ne tarda pas à sourire 
aux adversaires quand les conservateurs de John A. Macdonald 
furent reportés au pouvoir à Ottawa. Après de longues tractations 
en coulisses et l’envoi d’émissaires au Secrétariat des colonies à 
Londres, on nageait non pas dans un vide juridique mais dans un 
vide constitutionnel, le gouvernement de Macdonald  
destitua Letellier de son poste et lui trouva un successeur…. 
conservateur le 25 juillet 1879. Sans doute que le scénario eût été 
différent si les libéraux avaient conservé le pouvoir à Ottawa…
.c’était sur cela que Letellier avait misé pour protéger ses arrières.

Letellier se retira donc malade et ruiné. Il avait été victime d’une pre-
mière crise cardiaque au printemps 1879 ; une seconde suivra peu 
après sa mise à la retraite forcée. Il se retira quelques mois chez son 
gendre à Ottawa. Au printemps de 1880, il revient dans son village 
natal où il décédera le 28 janvier 1881 à l’âge de 60 ans. Il sera  
inhumé sous la nef de l’église paroissiale en présence de  
nombreuses personnalités. « Dies irae, dies illa ! »

Me voilà rendu à l’heure de la conclusion. Vous avez compris tout au 
long du déroulement de cette histoire que j’ai étirée pendant une an-
née ou presque, que je me suis attaché à ce Letellier de Saint-Just 
et ce n’est surtout pas à cause de son allégeance libérale….. Sans 
doute, n’a-t-il pas fait que des bons coups…il a été tantôt un brin 
chauvin, tantôt partisan à l’excès.  C’est pour cela que je l’ai aimé 
justement : parce qu’il n’était pas parfait et parce qu’il a eu le culot 
de ne pas camper avec les plus forts.

Ce fut un battant ; il était de tous les combats se situant du côté 
des plus faibles, des moins nantis, des opprimés. Pendant ses 
rares temps libres de candidat battu, il avait rédigé et adressé un 
manifeste à Rome pour dénoncer l’attitude du clergé à l’endroit de 
son parti et la situation s’était normalisée …avec le temps et il avait 
obtenu gain de cause après sa mort. C’était un orateur exceptionnel, 
électrisant, qui savait parler au peuple ; en plus, il fut un politicien 
jusqu’au bout des ongles défendant ses causes, ses convictions 
avec acharnement et même avec hargne à l’occasion. Surtout, il 
fut d’une honnêteté à toute épreuve ; cela fait du bien de nos jours 
de rappeler qu’il fut une époque où les politiciens étaient hon-
nêtes. Vous avez un petit doute, je le sens ; Paul-H. Hudon nous en 
fournit une preuve à partir d’une anecdote rapportée par le cousin 
du sénateur, Philippe Baby-Casgrain. Il semble qu’en 1875, alors 
que le sénateur et ministre Letellier faisait partie des actionnaires 
de la Compagnie de la pêche aux marsouins à la Pointe de la rivière 
Ouelle, une partie de l’huile fut vendue à l’Intercolonial, une société 
ferroviaire du gouvernement fédéral. Quand il apprit cette transac-
tion, Letellier renonça à sa quote-part du marché qui lui  
aurait valu 1000$ à l’époque. Actualisez ce montant et vous com-
prendrez l’intégrité de l’homme ; et le cousin de conclure : « Lui 
n’était pas de la race des vendus ! sa conscience n’était pas à 
l’enchère. »

Pour ma part, je me contenterai d’un regret : les réalisations, les 
accomplissements du personnage n’ont pas été reconnus comme si 
nous nous étions gardé « une p’tite gêne » à la suite de son dernier 
coup d’éclat. Il y a bien une rue Saint-Just à Montréal et un canton 

Letellier sur la côte nord qui couvre notamment le territoire de la ville 
de Sept-Îles. Plus près de nous, il y a bien une modeste rue Letellier, 
un étroit cul-de-sac de quelques dizaines de mètres dans le village 
de Saint-Pacôme. Et à Rivière-Ouelle, pas un petit bout de route 
de gravelle, pas un parc, pas une vulgaire pierre à la mémoire de 
Letellier.

Seule trace de son passage ici-bas, une plaque commémorative 
installée sur un mur du transept de l’église ; or, la plaque en question 
avait dû être déplacée il y a une dizaine d’années pour aménager 
une section « baptistère » et pour des travaux de peinture dans 
l’église. La mémoire de Letellier s’est donc retrouvée au purgatoire 
pendant plusieurs années, parquée par terre le long d’un mur du 
corridor sud reliant l’église à la sacristie….bien à l’abri des regards. 
Un peu gênant…. On peut imaginer un coup bas des descendants 
de Chapais. Mais voilà que la publication de mes premiers textes 
a sans doute ravivé des souvenirs chez les membres du conseil de 
fabrique, du moins chez certains, car la plaque a retrouvé sa place 
originale. 

Merci à ceux et celles qui  ont contribué à cette initiative.

Plaque commémorative installée sur un mur du transept de 
l’église, voici ce qu’on y lit :

À gauche: 
Ici repose  
L’HON. LUC LETELLIER  de ST.-JUST,  
Conseiller privé de sa majesté pour le Canada, 
ex-lieutenant-gouverneur 
de la 
province de Québec, 
Décédé à la Rivière-Ouelle le 28 jan.1881, 
à l’âge de 60 ans.

À droite: 
Ici repose 
Éliza Eugénie Laurent, 
épouse bien aimée de 
L’HON. Luc Letellier de St.-Just, 
sénateur, 
ministre de l’agriculture 
décédée à la Rivière-Ouelle le 3 mai 1876 
à l’âge de 53 ans.

Requiescant in pace
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Divertissement - Pour les petitsDivertissement - Pour les grands

Solutions - Jeux

Les solutions se retrouveront dans  
le prochain numéro. 

Conservez votre copie de  
Rivière Web. 

1. La fête des amoureux, mieux connue sous le nom de la Saint- 
    Valentin, tire ses origines d’un rite païen. C’est celui...

a) De l’amour
b) De la jovialité
c) De la fertilité
d) Des vendanges

2. À quel dieu romain les fêtes païennes de la fertilité doivent- 
    elles leur noms?

a) Vénus
b) Lupercus
c) Odraticus
d) Fortuna

3. Valentin a été lapidé, fustigé et décapité parce qu’il...
a) Avait secrètement marié de jeunes couples
b) Mangeait trop de chocolat
c) Avait refusé d’envoyer une carte de Saint-Valentin à             
    l’empereur romain
d) Avait omis de payer ses impôts

4. Pourquoi le nom d’Astérius est-il associé à la Saint-Valentin?
a) Il était le geôlier de Valentin
b) Il était le fleuriste de Valentin
c) Il était le juge de Valentin
d) Il était le chocolatier de Valentin

5. Quelle civilisation a inventé les cartes de la Saint-Valentin?
a) La Grèce
b) Rome
c) L’Inde
d) Babylone

6. Qui a envoyé la plus ancienne carte de la Saint-Valentin que  
    l’on possède encore?

a) Le Duc de Normandie
b) Shakespeare
c) Le Duc d’Orléans
d) Sir Walter Raleigh

7. Envoyer des cartes anonymes de la Saint-Valentin devient  
    très à la mode en Angleterre après...

a) La fin de la grève de la fabrique de papier
b) La réduction des frais postaux
c) L’augmentation du nombre de boutiques de cartes
d) La réduction des coûts d’impression

8. Le fils de Vénus, déesse de la beauté et de l’amour, est  
    associé à la Saint-Valentin. Quel est son nom?

a) Éros
b) Valentino
c) Cupidon
d) Amouros

9. La lettre X représente un baiser sur une carte de la Saint- 
    Valentin. Quel autre message la lettre X servait-elle à illustrer?

a) Un serment
b) Un vote secret
c) Un jeu d’argent
d) Une note de musique
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Maisons à vendre



Malgré les efforts des membres du comité du journal, des fautes ou même des 
erreurs peuvent s’être glissées dans cette édition; nous nous en excusons. De 
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Séance régulière 
du conseil
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St-Valentin
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27 28 Si vous organisez une activité et que vous désirez en faire la promotion, prévoyez 
en conséquence. Au besoin, communiquez avec le journal pour connaître la date de 
distribution via le Publi-Sac
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Sauf le jeudi  
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